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Notre enfant ne veut pas manger.

Levant l'enfant qui fait des difficult^
pour manger, que doivent faire les parents?
Qu'ils fassent d'abord un petit examen
de conscience! qu'ils se demandent quelle
est leur part de responsabilite dans cette
fiicheuse habitude de leur enfant et si
celle-ci nc provient pas do leur inquietude
constante it pro'pos de sa nourriture. Faire
it chaque repas attention ä ce que le petit
mange en exprhnant la crainte que ses

aliments no soient pas assez bons ou pas
assez abondants, c'est 1'inciter it faire des

embarras ä table. Ou bien quelqu'un dans

la farnillc ^nonce-t-il constammcnt des

critiques au sujet de ce qu'il mange, il y a

bien des chances pour que l'enfant se

plaisc ä l'imitcr. — 11 se pent aussi que
la maniere de uourrir l'enfant soit mau-
vaise. II lui faut une nourriture simple,
nourrissante et facilement digestible. C'est

une erreur trhs rdpanduo do croire que,
l'age du sein et du biberon passe, le lait
continue it etre notre meilleur aliment. Un
bambin de 4 ou de 5 ans fait-il des dif-
ficultes devant son assiette, la maman
s'empresse de lui donner un biberon bien

rempli qui le rassasiera rapidement, mais

sans foundr it son organisme les materiaux
de croissance dont il a besoin. Si ce pro-
cede commode pour la mere et agreable
it l'enfant se ldpete un certain temps, ce

dernier ne se ddveloppe pas normalcment;
il devient sujet it des troubles nerveux et

ä la fatigue, puis surviennent l'an^mie et
les maladies infeetieuses auxquelles son

corps döbilite n'offre pas de resistance.
Si done l'enfant n'a pas d'appetence

pour les aliments vraiment nutritifs et cor-
respoudant aux besoins de son age, le re-
mfede qui s'impose consiste simplement it

le laisser a jeun jusqu'ii ce qu'il reclame
ä mauger; (pielques heures suffisent le

plus souvent. Un jeune d'une demi-journee

ou mtme plus ne peut lui faire aueun mal
et il sera ainsi gu6ri de sa paresse et de

ses fantaisies alimentaires.
Les repas seront ensuite servis ä des

heures regulieres; ils ne seront ni trop
rapproches ni trop copieux. C'est une grave
erreur que de laisser goftter aux enfants

tout ce qi'ie les grandes personnes re(;oivent.
Un enfant qu'on habitue au cafe, ä des

mets fortement Apices ou qui mange trop
de sucreries perd son appdtit normal.

Quant it l'alcool, meme sous la forme d'« eau

rougie », son action engourdissantc sur le

cerveau de l'enfant, est scientifiquement
etablie; l'abstinence dc toutc boisson al-

coolique est de rigueur jusqu'ii la fin de

la p^riode de croissance.

Le premier dejeuner precede d'exercices

respiratoires et d'ablutions doit, apres le

jetme do la nuit, apporter ä 1'organisme
des materiaux nutritifs en suffisance. Le
lait, le the, le cafe out 1'inconvUiient de

remplir l'estomac sans grand profit; mieux
vaut une bouillie de c^r^ales ou du cacao
it 1'avoine additionne d'un pen de lait et

accompagnti de pain noir, de beurre et de

fruits, erus dc preference, ou sinon en

compote ou confiture. Le ehocolat a l'in-
convenient de coustiper; il n'est recom-
mandable que dans certains cas oü les

aliments travcrsent trop rapidement le

tube digestif.
Les «dix-heures» ne doivent pas etre

donnas aux enfants qui font grise mine
ä leur repas de midi. Colui-ci doit etre

en effet le plus substantiel de la journee.
Aux petits eeoliers il doit etre servi sans

retard, afin de les soustraire ä la tentation
de se jeter des le retour it la maison sur
la corbeillc it pain, coupant ainsi leur ap-
petit pour les mets varies et necessaires

qui les attendent; afin aussi qu'un inter-
valle d'une heure au moins puisse etre
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rbserv<3 cntre la fin du repas et la
premiere lefon de l'aprös-midi. Lc goüter de

4 heures, compost de pain, de fruits ou
de jus de fruit cn ötö doit ctro supprimb
si l'öcole dure jusqu'ä 4 heures, un souper
tardif ou mal digbre ötant nuisible au

sommeil.
Los eldments essentiels de I'alimentation

de l'enfant sont les fruits, les legumes et
les farineux simplement et soigneusement

appretös; viennent ensuite le beurre et
les ceufs, les fromages peu fermentös; la
viande n'cst nullement indispensable; il
est avantageux de n'en point donner avant
la septiöme annöe et dös lors seulement
ä l'occasion, au repas de midi.

Les parents ne doivent pas ignorer la

grande influence que les Amotions exercent

sur l'appötit et sur l'assimilation de la

nourriture. L'enfant tömoin de scbncs dös-

agreables ä l'heure du repas pent perdro
toute envie de manger; si I'ötat bmotif
ainsi cröti sc lYpöte souvent, ses fonctions

digestives peuvent etrc troubles pour
toujours. L'enfant qui refuse certains plats

par pure caprice ou gourmandisc doit btre

corrige; il le sera avec calme, sans brus-

querie, soit en le laissant sans manger
jusqu'ä ce que la faim ait vaincu son en-

tetement, soit en faisant appel ä sa raison.
Si aprfes avoir appliquö de tels moycns

Ciducatifs et suivi les rögies de l'hygifene

alimentaire, l'inappötence d'un enfant per-
siste, il faut sans tarder plus d'une quin-
zaine dc jours, recourir ä l'avis d'un me-
decin qui en ddcouvrira la cause dans

quelque maladie restee jusquc la inapergiue.

II faut etre en bonne sante pour entrer en menage.

Dans plusieurs grandes villes du
continent fonctionnent depuis quelques annees
des offices de consultation pour candidats

au mariage. La caisse officielle d'assu-

ranccs du Hanovre encourage les fiances

ä sc soumettre ä cet examen medical qui
est gratuit, en lour remboursant lc billet
de chemin de for de leur domicile au chef-
lieu ou a lieu la consultation.

Rezepte Für die Ernährung im 1. Lebensjahr,

llnfere grauen wirb e§ fielder intereffieren,

einige Dte^epte biefer Slrt fennen ju lernen,
bie anläßlich etneä @äugting§pflegelurfe§ in
K. burd) ©cfgnefter Slnna ©djori, g. 3- Krippe
in 53ttmpI3 aufgestellt Würben al§ grudf!
jahrelanger Erprobung. Dr. ©et).

SDtaffe:
1 glafclje Loft (fleine 9Mrij ob. 5Rormalflafc£)e)

entpaltenb 250 gr: 1 ©trirl) 10 gr,
1 geftricfjener Kaffeelöffel girfa 5 gr,
1 „ ©fjlöffel - (prfa 15 gr,
1 ©tiiclli 3U£fa' 3^ü ~t gr.

?pro ©injelmahljeit ftnb ju ge6en [)öc£)ften§

20 gr pro ißfitnb KörpergeWidp. S3i§ fünf
SRahljeiten täglich trifft bte§ im 'Jag 100 gr
pro ißfunb Körpergewicht. (Sin adjt ißfunb
fdjwereg Kinb erhielte betnnach 160 gr pro
DOfaljljeit ober im Jag: 5)3160 gr — 800 gr.

Sriesbrei (bünit):

1 glafclje hol! wirb mit 1 geftridjenem (Sfj-

löffei ©rieS Wafjrenb 20 SJfinuten auf 11 ei--

item ff euer gelocht, bann Wirb 1 geftrb
ebener Kaffeelöffel ©rie§juder unb 100 gr
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